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Cadeaux de Noël à Wasselonne en 1916 
 

Le 3 janvier 1917 une jeune fille de Wasselonne écrit 
une longue lettre à son frère qui est soldat et qui n'a 
pas eu de permission pour Noël. Elle parle des fêtes et 
énumère les cadeaux qui ont été offerts aux uns et 
autres dans leur famille. 
 
Wasselonne, le mercredi 3 janvier 1917. 
Cher M. 
Enfin j'arrive à t'écrire de manière détaillée sur Noël. 
Notre frère E., qui est reparti aujourd'hui, s'est de 
nouveau activé pour diverses affaires pour lesquelles je 
devais l'aider, comme par exemple, ranger et lister des 
livres, travail pour lequel j'étais conviée plusieurs fois. 
Le jour de Noël, dimanche 24 décembre, nous avions 
garni le sapin et attendions notre frère E., qui aurait 
déjà dû arriver le matin. Vers 18 heures arriva un 
télégramme, que nous ne devions fêter Noël que le soir 
suivant, c'est-à-dire le 25. 
B. et moi avons pris le train à 18 heures 45 pour aller à 
Scharrachbergheim. Là c'était double fête chez grand-
maman et chez l'oncle H. C'était bien sympathique. 
Notre frère E. avait envoyé de beaux cadeaux: pour 
tante E. une petite corbeille, pour tante L. une lampe de 
poche, pour grand-maman un calendrier, pour l'oncle 
H. un nécessaire de toilette avec une petite brosse, un 
peigne, un miroir, et pour G. une boîte avec une poupée 
et un petit sac avec 5 Marks. 
Le matin suivant, lundi 25 décembre, nous sommes 
retournées en train à la maison. Notre frère E. était 
encore arrivé dans la soirée - ce que nous n'attendions 
pas. Il avait très mauvaise mine. Il est très maigre. 
Tante M. n'est pas venue. J'avais été samedi chez elle 
pour l'inviter, ce qu'elle a refusé. Le soir je lui ai 
apporté comme tous les ans un pot de fleurs et quelques 
gâteaux. Elle me donna de suite mon cadeau de Noël, 
un livre, Helenes Kinderchen und andrer Leute Kinder. 
Je ne l'ai pas encore lu. E., notre frère, reçut un crayon 
en argent. N'as-tu encore rien reçu entre temps? Notre 
frère J. n'a encore rien écrit concernant un cadeau. 
Notre frère E. a sculpté pour tante M. sa maison en 
bois, décorée à la pyrogravure, c'est-à-dire, les fenêtres 
et les portes. Il a offert à Mademoiselle L. et à 
Mademoiselle A. la même chose, naturellement leur 
maison de Hangenbieten. 
A Noël, lundi le 25, n'était présente que la sœur K. J'ai 
reçu de maman un carnet de notes en argent pour mon 
sac à main et 50 Marks. J'ai reçu de notre frère E. notre 
maison et diverses bricoles, des ciseaux, un presse-
papiers, etc.                     
            (A suivre) 
 
      G.K. 
 


